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oareau du journal, «s, 
Fabricant*, a Roubaix. 
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Salon de Coiffure 

15, Rne du Bois, 15 
R O U B A I X 

•^osUches en tous genres. 

Prix spécial pour les Sociétés 

çOCKS RÉOty 

^J5* r -
Velodreme firwe 
Ijijirtntissaie ijraiiut 
Cycles d« Marques 
frtx très r é d u i t e Re/iAration.s . 

Tr»njfornvatioiis. 

Vo«>t 
U Vue ti'fn coûte ri«i 

PHOTOGRAPHIE 

I QUÉQUIN 

fjéeialité fa Portraits-Cartes 
•ïe* soignés depuis 8 ïr. la douzaine 

SRAHD PORTRAIT depuis 10 f. 

Procédés Instantanés pour les 

PORTRAITS Ai'KKS PfcCÈS 
sans frais de déplacement 

.Agrandissements inaltérables 

SI VOIS Vf FUI AVOIR 
•ne m<'V,;l.E'm: de. roule ou ue 

«preuve. 
ACHKÎEZ J.A 

ItoMaison BRUNO-IKGELS 

l a Maison n'a pas de et 
Ces dentiers entraînant fo 
n un pris plu* élevé ou une 
«oindre dans la machine. 

N i o k a l a g e ot Émai l 
à f açon 

PRIX BOHÈMES 

dé RoubArx-Tonrcolng 

LA PLÎJS -GRANDE CHAPBiXERIE DU NORD 

AUX TROIS FRANÇOISE MÉDECIN 
A«i"»i»«JIf»*»«iTir-nl « l e » t i n t * » * ! H * 

• O l B 4 I 1 « « - 1 8 , p l a c e 4 * l a MfserUI (Marché-au-CharbonJ - I t l U l M I X 

DsvsBt le aonibra toujours croissant 

• 

:i's jour.*, ; 

TOfRcoiNo, FÎTES -

Chapeaux de feutre MUlIlt 

CHAPEAUX DE FEUTRE 
ne UM-bnut pa« à la pinte 

rendus partout 
6 et 8 fr. %JP \ } \ J 6 el 8 IV 

C O U P i»; r u u G K A T I i r 

pour l«s iiioludies 

L Incomparable ftuin 
5 «O valeur 10 le. 

CMAPEAl'X 

3.60 
GRAND CHOIX OE CASQUETTES 

Immense choix de chapeaux de 
A vin important . — Ne pae acheter de cl 

AUX TROIS FRANÇOIS, 10-18, plate de la Liberté, M a l t , el me Sainl-Jaepes, M, Tournoi»?, 

Immense choix de chapeaux de paille à partir de 0 fr. 95 
* important . — No pas acheter de chapeaux ni do casiruellcs sans être al 

des deux sexes. Ecoule 
syphilis, dartre*, impuis-
K«rt.es M'inmali"-, inconli-

X=» h a r m a c l o 
liiii'ddMofiulSi-ltufM' 

I I I I . I : 
l * iBMMia n nliann.V'ie 

AU CORSET ÉLÉGANT 

Vandorpe-Lava 
61 et 63, Rue des Fabricants 

R O U B A I X 

PRÊTS D'ESCOMPTES 
Argent rie tttile mr sii/finlur 

LEGAZàla PORTEE de TOUS 
La Compagnie du Gaz de tloubaix met à la disposition do, 

public, comme cola se fait a Lille, des compteurs à p a l e a s e m s 
p r é a l a b l e pour la vente du gaz au détail. Ces compteurs per -

'itenir, s chaque instant, du gax au moyen d'une 
e prix, pour 

latUjauiariH «v aea apparouo, 
lO.yennant ce pr ix le placement des compteurs et do la d î s tn -

liéce de f O c e n t . (Voi r ies circulaires) 
lequel on obtient 1 3 8 l i t r o n de gax, est 
du branchement, du compteur, do la tuyauterie'et des appareils, 

butioa du gax se fera donc sans frais. 

f 

DA»STTJU5LESL'AF[$D£LAVUtE 
ilOUEURS SUPÉRIEURES CUSENIER 

£ BASE DE FINE CHAMPAGNE 

OU INQU) NSfÈUSEN I 
TONiçuE.LESEULVRÂl.APÉRmF^ 

E'BLANCHE CU 
M A T U R E t t E ' ; 

tA BASE D'ALCOOL PUR DE VIN 

S O C I É T É A N O N Y M E 

PHOSPHATES OE L'OUEST ALGiiRlBN 
Province d'ORAN (Algérie) 

A n C a p i t a t I î l e t . l O O . O O O F n u M S 
Diciai eu U.000 ictfel * 100 /><!«<•>• ahum 

STATUTS DÉPOSÉS EN L'ÉTUDE DE M- VERRIER, NOTAIRE A LYON 

Siège Social à LYON, 36, rue Suchet 

Emission de 8.250 ACTIONS de 100 Francs chacune 
ilapporlanf .'• "lu d'ini 

Las phosphates de l'Ouest Aie; 
veut classés dans la première, calés 
pliâtes riches, d'après les nnalyi 

miel cl 'tonnant < i W) 0[0 dans 1rs beiiéfîct 

faites. 
garantie foneiè-re qui 

:oi IA mise en cxpl«iiunli#n régulière 
tués à Ain M'Fla. El Krtrnn'ak. Worf 

de h commune* de" Ni'dro-

des gisomenl: 
et Amar sur I 
mah. arrij;i<iissoniojil do Tlenn>cni, 

Kn effel. la Soci.-ié dos Phosphates de l'Ouest 
Algérien o t̂ proprianire .1rs îjtii.**f> mt-lres earrés 
dans los.jiti'ls 10 I ruinent les riches filons de phospLa-
Ics de chaux à exploiter. 

Uuanl. aux heneflees, il n'est pas téméraire d'aflir 

au minimum de 10 
'• I'1 ^ iicljonnaircs j>aru 

CONDITIONS DE LA SOUSCRIPTION 
2 5 rran.s , 
2 5 frsins , 

t 5 0 francs par iirlimi, nu Fur 'I ,t 
•es |,ar le Conseil ,1 administration. 

L A S O U S C R I P T I O N S E R A O U V E R T E 

M n r d i c l ^ X e i - c i - e d l 9 o t :s J u i n 

tes Vewements sont reçues dès i frisent: 
A LYON : AU SIKC.K SOCIAL. SU, nie Suclicl. 
A PARIS : AU ,:OMI>iOIII GlïNfc'UU UK LlNDlMilli: ET DU COMMBRCK. 5.1, nie des Dcui 

DANS LE DÉPARTEMENT DU NORD: 
Au CRÉDIT DU HOBD à Lille. 
A la BANQUE DU NORD ET DU PAS DECALAIS (Verley Décrois et C"'), LiUe 
Et dans leurs Succursales en France 
Et nt,. tjuichels ,/ei /iri/icijiauj l'itil/lissements de Crédit, i 

. 1 / , , , 
/tatique, Banquiers, eu h'r 

ON PEUT VERSER EN OUTRE: 
An O R K D I T I . V O K N A I S , a I.YON. / 

falais du < 
A In S O C I É T É L Y O N N A I S E , à I . Ï 

Palais Sainl-Pierre. 
A l'Afienee de la 

Hue de lu République, «. 
E t tlaiiM IvnrM A g e n c e s «>n r i - n n c c e n 

e t à r K t r . t i t g o r . 

A u c r éd i t d u c o m p t e do ' a 

S O C I É T É D E S P H O S P H A T E S 

D E L ' O U E S T A L G É R I E N , 

36, rue Suchet, à Lyon 

PHOTOGRAPHIE 

K L R A I V 
74, RUE PELLART, 74 

j K o u t i a ï x . 
rOU'J'HAlTS de],, 5 f, ladotuaine. 
POlitBAIIS d" ta' 1» 

donnant droit a un 

P«int * I' ' snr bois 

l m k l'onriiiis an charbon 
tb 0|0 meilleur niarchi quepartout 

IA Maison : 
; • • • • . : 

de chemins de 1er et tramways. 

f:i|>il-i'n pour Tramways. Minée, 
Salme-, Prf'iK. lin-ciiiioii-:. eu-., 
A.«li.it île i|ti''s-|ir(iprit-|tis, Viuprs', 

LE CRÉDIT 
tu, rue Chanstf, Paris. 

MiiUirs limlaificiisos I 
l , i : é l l M l . \ 

siriiiiJEM 
(Santal et Gurjuin) 

contre KrlianlTemeiit.--, Kcoule-
meni^, iii>uiie militaire, e 

CONVAINC 

l/Elnii'ilfiHiraiif firaiHljftiii 
îuérit à jamais la Syphilis e 
uns ses accidents secondaires e: 
lV[tôls • A Tiiiv.'.iinc, p] 

ie, ••. nie de Lille. 
A Jîoohais, nliarmacie Henné-

TAPIS VIENNOIS 

AUX DEUX NEGRES 
64 bis, Grande-Rue, ROUBAIX 

V 

FILE 
• B I JaBilS 

râfruîicr dos 

PRIX : 1.50 LA DOITE (Franco par F 

le M EIL L E U R D ÉPUFÎAT|F et le «OINS C0UT£t)X:J 

Remède Infail l it le 
contre la COMST1PAII0B, le MÀHQIK d'ftPPtTIT, | 
les MAUVAISES DKKSTIONS, les aigreurs, les maladies 
du foie, la KIMAIME et les LOURDEIMS de la TETE. 

la GOUÏÏE et les RHUMATISMES. 
Pharmacie A. ROUSSEAU, M , rue do Borne, PARIS. 

H R U N E A U , 71, rut Nationale, Util. 

BON GENIE 
LILLE, i, Eue du Vidix-Mafflié-,iii\-MonlOB8,1, LILLE 

VENTE ACREDIT 
CONFECTIONS POUR HOMMES, FEMMES & ENFANTS 

VÊTEMENTS SUR MESURE 

Chaussure*. Lai ru 
odes, fionneterie 
•li.-les de ménage, 

pes. Soieries, Toiles. Chapellerie, Rouenncrie 
Literie, Horlogerie, 

Mobiliers en Ions genres 
Utiouterie, Poêlerie 
Meubles de lnie,ctc 

i'HIËII 
5 ï . 50 ' 

10 - 100 
15 - 150 
20 - 200 

i\\ y m m u : 

• tr^r-i, 
2 
3 
4 

r par F fr, par 

- 10 -
- 15 -
- 20 -

ouinhi.iioi^. nnuuuur' . ù Un,:,,-, houaru f . Krapli,,,- ,1e 
koùa i ,ie fer. et,'., tout di»|MïOH.V« ,l,i | , i^mfir « e i M H . l l . 
Des conditions spéciales leur seront accordées 

S'adresser à ROUBAIX, rue du Colline. (68. 

Dépôt des Manufactures Belges de Bruxelles, Courtrai et Binclia 

llltAl'HIItS FIIANCiisBS, mm Cl AMLAMS 
64bis, Grande-Rue, Roubaix 

AUX DEUX NÈGRES 
CANALISATIONS 

D EAU POTABLE ET DE LA LYS 

EMILE LEFEBVRE 
ROUBAIX, 154, rue de Lille, ROUBAIX 

spiVniliie ,1e plomberie, robinetterie. „:ille* ,1e bain-, Invabu..- el W f 
» svsb-mes l ' n n u , tu,le. veiturei en mus geiinv. - ZINI 

'\NNKS el AltlHMSIN Klil'AHATlONS. 

j F l J T i ï C > T T \ r E . r ï . T X j n , E ï 

de la Grande Salle du Casino 
Rue Nationale, TOURCOING 

piiiiwiiienl restaurée par son nouveau propriétaire, M, ciilMiM 

A L OCCASION DES l'ËTES DE LA PEXTEUlIE 

DIMANCHE 24 MAI 

O-rsbiica. sa.1 
Le bal qui sera dirigé par un brillant orchestre s'ouvrira 

a sept heures du soir 

iK>ur fêtes, dîners de 
voudraient s'y réunir 

Il espère que ces conditions 
vaudront la faveur du publie. 

et d'enterrement, 
banquet. 

'ptirmnellemcnt 

le pu 
m des 

que les socii 

assnja 

ilans la salle des Pèles. 

A la Ville de Besançon 

3*8, m e S l - J a r q u c n , JMi 
TOUPXOING 

M A I S O N D E C O N F I A N C E 
lo) 

Grande Exposition de Cadeaux pour Fêtes 
Haute nouveauté en tous genres et à tous prix 

ARGENTERIE en ÉCRTNS 

Réparations d'Horlogerie et Bijouterie soignées 
EN T O U S GENRES 

Location d'Habits 
l'oitr Noces et Soirées 

: d-i Grand-Chemin ROUBAIX, 13 

Grand assortiment de HAUTES NOBVEAÏÏTES 

Prix défont toute concumnee loyale, 

mmmmkWÊmBùsmmkwm 

t Itoubaix: Tour, 

«$ 

^ I L L O N 
Jules de Gastyne 

' tans répondre, llitiuehois tira de sa poche 
t*M«ns»ien... le morceau de lettre dérobé la 
«eiMensn* la clicariiu-c dalaieun'e fille, In lettre 
•n««rtme envoyée h \n pn-feelure de police et 
éanançaat Bcrthe et enfin le billet aignédu nom 
«la Peraand Leroy «fui avait attiré Mme Trczille 
•sans te rneKipens de la rue de la Chine. 

t fort bien joué. 
calme qui i l'uis elle demanda. 

«nji^té tout autre qu 
Âhnshle lliqurhoii : 

— Qu'est-ce que c'est que ça f 
, L'agent prit le premier papier. 

— Ça, dit-il, r est un fragment de lellre 
faî trouvé nier iei, dans votre cheminée 
«tas l'arici jeté. 

de son flegme et qui déplinit de son air Iran-
quille le second morcenu «le papier 

U le mit tous le nez de Mtihcline. 
— Et ça T dit-il. 
Micheline regarda le p.tpier... In s ébahie. 
C'élsil l.i lettre anonyme. 
— Ca, lit-elle. FJi bien ? 
— Voîis neconnaisM'z pns r«» fit Wiqvasbfll», 
— Pas du tout. Une lellre où ou mvusi: ma 

cousine. C'est une h l i l l » ! 
. La jeune fille avail 1 air profondément indi
gnée. 

i Riqnehuis sourit. 
I —l'ourlant, dit-ii de son Ion placide. l'exp-rt 
que j'ai consulté ni auirine que eede lellre n ete 
écrite par la même personne qui n déjà écrit la 
lettre précédente. Il y a l,i barre des /, la façon 
des pointu RU,- le» », d autres déluits que j'ai 
oubliés et qui n'ont prj* élé 8ufli*amment dé-

Michcline haussa slors de.laignpuscment les 

— Votre expert ne Mil ce qui. «lit, murmura-
t-elle 

Hais il y avait dans sa voix, bien qu'elle fit 
des effort» pour rester impassible, un tremble
ment à peine perceptible, .nais qui n'échappa 
pas à l'oreille exercée de l'agent. 

Elle poursuivit, pour rompre le silence gardé 
ar l'inspecteur et qui pesiil sur elle comme 
e manque d'air dan» une pièce où on fait le 

violciits, parait il, pour .n 

hier ajouta l'odieuse iille d'u 
l'uis elle ileumndn ; 

— Je .'ignore, dît l'agent. 
— Vo'l* le plus terrible pour elle, murmura 

l'empoisonneuse avec une compassion b\|Porrile. ' 
«le penlre taa msri ainsi. i 

— Kn effet, dit Kiquebois. 
Wi'lielin' M savait pas que Paul n'élail pÊ»\ 

morl. Toule la nuit elle s'était tordue sur s on \ 
lit en proie à un désespoir effrayant. Paul était ! 
mort I." -vitl élre qu'elle eût a imé. . . le seul ' 
dont la vue eut fait palpiter son àme sèche. Il 
était mnrl... Blk ne le verrail plus, plusitmai*. . i 
Kl c'était elle qui l'avait lue 1 Après To dëparl • 
de l'aganl «jui lui avait annonce la funèbre no'i-
veje. elle n'avait pas i»é s'informer de son cou- i 
sin, Kllc avait peur qu'on ne lût sur soi visage ' 
son èmolion. l>u reste, à qui eût-elle pu dcnian-1 
«1er (Mal nouvelles? Les domestiques de Paul ne 

Celle .i.tu.^'ioii brusque par laquelle il elai! 
\ oui ré. en nialiére mec le but évident d'intimider 
Micli'liue, ou de la sucprciidre sans défense, • 

I avail-il les movens de la démontrer, de la prou-, 
; ver .' I.a jeune liile l'ignorait, et c'est celte in-' 
certitude qui la leoail liuletanle. l'âme suanl de 
terreur MOI sa tranquillité affectée. 

Hiqn.•!»,;•, la laisr,ail parler, ne l'interrompait 

ras, u'avail pn* in'-nie l'air de l'écouler el de 
observe,-. Il elai: bon enfant, indifférent cl dé

taché, lêgèrenieiil -•^•iienartl par instants. Que 
hû importait,' Il seiubluit s'acquitter avec regret 
d'une misiion qui l'etiniiyatt. Il avait même par 
moments «les FSMrdtfn deR gestes qui «léno-
laienl un niais. MieheJino ne rassura un peu. Il 
suflirail d'un" ;.i<ii•• «ntion bien indignée. 

L'agent reprit lo fil de son inlorrojaloire un 

dô tomber de la 

— Bien, dit l'agent. Pourtant, ajoute-t-il, 
l'expert prétend que cette lellre signée Pernand 

1 fit Micheline, 

que * dénoncé ma cousine, 

— Ah I fit Micutlina tout naturellement. 
— Reconnaisses-vous l'écriture ? 
— Parfaitement. 
•T C'est de vous T 
— Mais oui,. Mats j * me demande quel in 

— Tout à l'uevjra, fit l'agent i 

raille 
la défendrais, 
ai prié de faire une enquête snr cette 

départir une enquête q-ii dissipera tout à fait, j x; 

la moindre tipnorlaare, ne n'eal 9** Vllil''- uiaile 
mortelle, qui aveïécrit cette lellre? 

— Kl relie ci ' lit le poH«ft« «lu m'nie air in-
rsoirei.int M iniiïitranl à son inlcrli>culriee U 
lellre signée Kernaml Leroy. 

- Cel le-ci , drl Miehel ine, em-ore totisr». J« 
d . (.'est s igné, (H 

! — A MsdauicTrwille. 
le piège. 

M chambre et était restée toute la soirée ' 
el loute la nuit livrée à ses angoisses et à sa ; 
douleur Klle était loin de s'attendre (tourlanl 
au réveil qui l'attendait. 

Malgré min grand calme apparent, elle avait | 
peur. Kl celte peur s'accenluait a chaque narvlc i 
nouvelle «le l'agent 

Ou voulait il s 

M, Pernntnl Lcj-oy est an a*v 
Me. On en a profité pour lui eeri 

ri lui «Itumer un rtMHSH mus, 
'oovttatt «sas etmWatioM du 

— Oui, mademoiselle. 
— Khi bien, poursuivit la jeune fille, col 

homme est bon a mettre n Charenlon, et je 
m étonne qu'il n'y soit pas déjà. 

I.e policier ne répondit pas. 
Il prit les lettres, les plia soigneusement... les 

mi' dans sa poche el se leva. 
— lion, dit-il. Je vais faire part du résultat 

de ma mission. 
— A qui i s'eeria Mi< le'Kne qu'une angoisse 

étranglait. 
— Au jupe d'inslru-lion. Je lui remettrai le 

rapport de l'expert. Je lui ferni pari de vos ré
ponses, et i) e1;! probable qu'il ne s'en contentera 
pas. M voudra vnun iulerr.>»er lui-même, 

tpielrpi,: maiit-aine dans t 

- l'rohahleinent. l'cul-èlre est-elle libre h 
'heure qu'il est. 

— -Non, dit Michfîline, Oa l'aurait vue chex 

Micheline voyait Berthe libre, prés de Paul. 
Klle n'avait pas même consolai ion. elle, dt 

pleurer près de lui. en lui tenant la main. 
— Alors, reprit l'agent, comm«^ elle est pt* 

bâillement innocente et qu'il y H eu un crime 
commis... cela ne fait nas l'ombre, d'un doute, 
il faudra trouver le coupable. 

VIII 

i elle se voyait inlerrogée par un 
" "—c tout l'appareil Jatsli *~' 

t elle par un sim ' • 
lit-elle pas maltresse < 

soupçonne, moi «nu u • 
qu il aimait. 

— Oh! HlRiquebais, t 
ne veut soupçonne pas, 

— N'est-ce pas, 
line, [irise d'un espoir, 

— Non, dit le polici 
•:,,IJ|M<unie p*s, je 

La jeune fille poussa un cri. 
Le policier s'empressa de la r 
— Mais n'aycï pas pour. Je n 

:i pour vous perdre, cl je suif i 

�eiMH.ll
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